
Yves d’Amécourt, le candidat que vous avez soutenu aux élections présidentielles, Nicolas SARKOZY, 
n’a pas été élu. Pourquoi aujourd’hui, voulez-vous vous présenter aux élections législatives ?

Député pour servir, député pour agir
Nicolas SARKOZY a été un grand Président 
de la République. L’Histoire nous le confirmera 
dans quelques années. Elle montrera combien 
nous avons réformé ce pays et posé les bases 
d’un vrai redressement. D’ailleurs, beaucoup de 
Français sont très conscients de l’action positive 
qui a été menée en termes de rigueur, de sécu-
rité, de réforme de l’éducation, de valorisation 
du travail, de soutien aux familles, d’accompa-
gnement des entreprises… Si l’on regarde les ré-
sultats du 1er tour, la gauche n’est pas majoritaire. 
La gauche n’est ni majoritaire dans notre pays, 
ni dans notre circonscription. Ma candidature 
est donc parfaitement légitime car elle porte 
l’espoir de tous ceux qui ne se retrouvent pas 
dans les valeurs et le projet des socialistes et de 
la gauche.

Je me présente aux élections législatives pour 
être élu au parlement et y porter la parole 
et les valeurs de notre territoire, pour être 
la voix du monde rural, de l’agriculture, 
des travailleurs, des travailleuses et des 
entreprises.

Je me présente pour combattre l’idéologie du 
PS et celles de ses alliés, notamment le Front de 
Gauche et Europe-Écologie-les-Verts. Dans le 
futur Parlement, mon sentiment est qu’aucun 
groupe politique n’aura la majorité.

Il faudra des hommes et des femmes de bonne 
volonté pour travailler à l’adoption de projets 
qui susciteront l’adhésion du plus grand nom-
bre, dans le seul but de faire gagner la France et 
les Français.

Je souhaite faire des propositions de loi, pour 
simplifier la vie des hommes et des femmes 
d’ici. 

Je souhaite mettre au cœur de cette élection 
le développement économique, agricole, fo-
restier et viticole de l’Entre-deux-Mers et du 
Sud de la Gironde, un territoire oublié, dé-
laissé, de notre département. L’Entre-deux-
Mers et le Sud-Gironde sont les parents pauvres 
de la politique départementale d’aménagement, 
mon élection permettra de rééquilibrer les cho-
ses. Si je suis élu député de la circonscription, 
j’aurai plus de poids dans les débats locaux.

Mon projet est de redonner une voix à notre 
circonscription, pour cela j’ai besoin des voix de 
tous les citoyens qui veulent que ce territoire 
bouge, aille de l’avant, s’aménage, accueille des 
entreprises, développe son agriculture, sa viti-
culture, son commerce et son artisanat. Je sou-
haite faire au niveau de la circonscription, ce que 
nous faisons en équipe sur le Sauveterrois, sans 
sectarisme et au-delà des étiquettes politiques 
de chacun. 

Je serai le député de tous les citoyens, le député 
de nos 9 cantons et le député de nos 156 com-
munes ! Je me présente pour servir, je me pré-
sente pour agir.

Quelles valeurs défendez vous ?

Les valeurs du travail, de la famille, du mon-
de rural et des traditions : Nos racines que nous 
avons besoin de mieux connaître, de protéger, de 
valoriser et de transmettre.

Je serai le défenseur de ce que notre société n’a 
de cesse d’attaquer et qui est le symbole de notre 
monde rural : la pêche, la chasse, la gastronomie, 
le goût du vin, la corrida, les courses de taureau  
et  les chasses traditionnelles. Je le ferai sans me 
forcer, sans tricher car j’aime tout cela !

Ma candidature s’inscrit dans la lignée de nos 
aînés : Jean Sourbet, Maire de Morizès, Député, 
puis Ministre de l’Agriculture dans les années 50, 
Robert Barrière, Député-Maire de Sauveterre-de-
Guyenne, Francis Naboulet, Maire de Daubèze 
et Conseiller Général du Canton de Sauveterre, 
Michel Martin, Maire de Sauveterre-de-Guyenne, 
Jean-Elian Cazemajou, Conseiller Général 
d’Auros…

Tous ces élus qui ont transformé notre région 
tout en respectant son identité. Tous ces élus ru-
raux qui ont porté haut et fort la voix des paysans, 
des ruraux, des amoureux de la nature et de la 
France.

Jean-Élian Cazemajou, ancien Conseiller Général d’Auros

Alain Juppé, Francis Naboulet, François Fillon 
à Sauveterre-de-Guyenne en septembre 2009, mes pères en politique.

Nous étions 1200 à Sauveterre-de-Guyenne 
pour soutenir la candidature de Nicolas Sarkozy.

Quels sont vos projets ?

Notre candidature s’organise autour de qua-
tre principaux thèmes :

l’Emploi
l’Europe
l’Éducation
l’Environnement


